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(54) Actionneur électrique à chaîne pour ouvrant

(57) Cet actionneur électrique à chaîne (84) pour
ouvrant comprend un moteur électrique entraînant un
pignon, un chariot (82) mobile selon une trajectoire pré-
déterminée (D1), entre une première position et une
deuxième position, une chaîne ouverte (84) en prise avec
le pignon et articulée sur le chariot ainsi qu’une âme (88)
définissant un logement allongé (L1) de guidage de la
chaîne et du chariot, ce logement comprenant, à une

extrémité, une zone de réception du chariot dans sa pre-
mière position. Le logement (L1) est bordé par, et dé-
bouche dans, une cavité de réception partielle d’au moins
deux maillons (841, 842) de la chaîne dans une configu-
ration où des axes longitudinaux respectifs (A841, A842)
de ces maillons forment entre eux un angle (β) supérieur
à 45°, alors que le chariot (82) est en place dans la zone
de réception.
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Description

[0001] L’invention a trait à un actionneur électrique à
chaîne pour un ouvrant tel qu’un vantail de portail.
[0002] Dans le domaine de la manoeuvre des vantaux
de portail, il est connu d’intercaler un actionneur électro-
mécanique entre un pilier et un vantail, notamment pour
permettre une ouverture à distance avant l’arrivée du vé-
hicule devant le portail. Il est notamment possible d’uti-
liser un actionneur pour la manoeuvre d’un vantail de
portail comprenant, comme moyen de transmission du
mouvement, une chaîne ouverte. Dans les actionneurs
à chaîne ouverte, ou poussée-tirée, un problème parti-
culier concerne l’immobilisation d’un ouvrant, tel qu’un
vantail de portail, en configuration poussée de la chaîne.
En effet, un vantail de portail doit pouvoir résister au vent,
aux chocs ou aux tentatives de manoeuvre forcées à la
main. Les moteurs électriques utilisés dans les action-
neurs connus ne présentent généralement pas une irré-
versibilité suffisante pour résister à de tels efforts. Par
ailleurs, l’ajout d’un réducteur ou d’un frein, qui permet-
tent cette irréversibilité avec d’autres moyens de trans-
mission qu’une chaîne ouverte, comme par exemple un
dispositif de roue et vis sans fin, augmenterait sensible-
ment le prix de revient d’un tel actionneur, sans être né-
cessairement compatibles avec la transmission par chaî-
ne ouverte.
[0003] C’est à ces inconvénients qu’entend plus parti-
culièrement remédier l’invention en proposant un nouvel
actionneur électrique à chaîne pour ouvrant, notamment
pour vantail de portail, qui assure de façon fiable et éco-
nomique une fonction d’irréversibilité.
[0004] A cet effet, l’invention concerne un actionneur
électrique à chaîne pour ouvrant, cet actionneur étant
destiné à être supporté par une platine fixe et comprenant
un moteur électrique entraînant un pignon, un chariot
mobile selon une trajectoire prédéterminée, entre une
première position et une deuxième position, ce chariot
étant cinématiquement lié à l’ouvrant, une chaîne ouverte
en prise avec le pignon et articulée sur le chariot, ainsi
qu’une âme sur laquelle est monté le moteur et qui définit
un logement allongé de guidage de la chaîne et du cha-
riot, ce logement comprenant, à une extrémité, une zone
de réception du chariot dans sa première position. Con-
formément à l’invention, le logement est bordé par, et
débouche dans, une cavité de réception partielle d’au
moins deux maillons de la chaîne dans une configuration
de blocage où des axes longitudinaux respectifs de ces
maillons forment entre eux un angle supérieur à 45°, alors
que le chariot est en place dans la zone de réception.
[0005] Grâce à l’invention, la cavité qui borde le loge-
ment dans laquelle se déplace la chaîne peut recevoir
deux maillons dans une configuration où ils sont désali-
gnés, au point qu’ils forment avec les bords de cette ca-
vité une butée à un mouvement tendant à pousser le
chariot en dehors de la zone de réception, c’est-à-dire à
le dégager de sa première position. Ainsi, les deux
maillons de la chaîne reçus dans la cavité constituent

avec celle-ci des moyens d’irréversibilité qui maintien-
nent le chariot dans sa première position, sans solliciter
le moteur électrique ni nécessiter un frein
[0006] Selon des aspects avantageux mais non obli-
gatoires de l’invention, un tel actionneur peut incorporer
une ou plusieurs des caractéristiques suivantes, prises
dans toute combinaison techniquement admissible :

- La cavité est adjacente à la zone de réception du
chariot dans sa première position. Dans ce cas, cette
cavité est, de préférence, apte à recevoir partielle-
ment au moins un premier maillon de la chaîne arti-
culée sur le chariot et au moins un deuxième maillon
de la chaîne articulé sur le premier maillon.

- L’actionneur comprend des moyens de renvoi des
deux maillons précités vers la cavité lorsque le cha-
riot parvient dans sa première position. Ces moyens
de renvoi comprennent avantageusement un organe
saillant par rapport à un bord longitudinal du loge-
ment qui sert au guidage du chariot, entre ses pre-
mière et deuxième positions, cet organe saillant
étant disposé en regard de la cavité et le bord lon-
gitudinal précité étant opposé à un bord longitudinal
dans le prolongement duquel la cavité débouche
dans le logement.

- La cavité est globalement en forme de triangle à
bords arrondis avec un côté ouvert, dans le prolon-
gement d’un bord longitudinal du logement, un pre-
mier côté fermé, incliné d’un premier angle par rap-
port à un axe longitudinal du logement et qui est ad-
jacent à la zone de réception, et un deuxième côté
fermé, incliné d’un deuxième angle par rapport à
l’axe longitudinal du logement et qui relie le premier
côté fermé au bord longitudinal, alors que le deuxiè-
me angle à une valeur supérieure à celle du premier
angle. Dans ce cas, lorsque deux maillons articulés
entre eux sont reçus partiellement dans la cavité, le
maillon le plus proche du chariot s’étend le long du
premier côté fermé, alors que le maillon le plus éloi-
gné du chariot s’étend au voisinage du deuxième
côté fermé.

- Lorsque deux maillons articulés entre eux sont reçus
partiellement dans la cavité, un coin saillant reliant
le deuxième côté fermé de la cavité au bord longitu-
dinal du logement est engagé entre deux arbres d’ar-
ticulation de celui des deux maillons qui est le plus
éloigné du chariot sur deux maillons adjacents.

- L’actionneur comprend des moyens d’éjection des
maillons hors de la cavité.

- L’âme de l’actionneur est formée par une plaque mé-
tallique ou un empilement de plaques métalliques et
le logement de guidage de la chaîne traverse cette
âme de part en part.

[0007] L’invention sera mieux comprise et d’autres
avantages de celle-ci apparaîtront plus clairement à la
lumière de la description qui va suivre d’un mode de réa-
lisation d’un actionneur conforme à son principe, donnée
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uniquement à titre d’exemple et faite en référence aux
dessins annexés dans lesquels :

- la figure 1 est une vue en perspective d’un vantail
de portail équipé d’un actionneur conforme à l’inven-
tion,

- la figure 2 est une coupe partielle et orientée vers le
haut dans le plan II à la figure 1,

- la figure 3 est une vue à plus grande échelle du détail
III à la figure 2,

- la figure 4 est une vue analogue à la figure 3 lorsque
l’actionneur est dans une configuration intermédiaire
entre celles représentées respectivement en traits
pleins et en traits mixtes à la figure 2, et

- la figure 5 est une vue analogue aux figures 3 et 4
lorsqu’un chariot de l’actionneur parvient dans la
configuration des figures 2 et 3.

[0008] A la figure 1, un vantail 2 est articulé sur un
poteau 4 autour d’un axe X2 qui est vertical et délimité
par des gonds 22 et 24. Une platine 6 est fixée sur le
poteau 4 et supporte un actionneur électrique 8 qui est
articulé sur cette platine autour d’un axe X8 parallèle à
l’axe X2.
[0009] Une patte 10 est fixée sur le vantail 2 au moyen
de deux vis 12 représentées par leurs traits d’axe à la
figure 1. Pour la clarté du dessin, seule la base de la
patte 10 est représentée sur la figure 2 et cette patte est
omise sur les figures 3 à 5.
[0010] Comme cela ressort de la figure 2, la patte 10
est solidaire d’un chariot 82 qui appartient à l’actionneur
8 et qui est fixé à une extrémité 84A d’une chaîne ouverte
84. Sur cette figure 2, une partie de la patte 10 est re-
présentée en traits pleins dans une première position,
sur la droite de cette figure, et en traits mixtes dans une
deuxième position, sur la gauche de cette figure. La partie
du moteur 8 qui sert à son montage sur la platine 6 est
omise sur cette figure, de même que le capot externe 81
du moteur 8 qui est visible à la figure 1.
[0011] On note 841 un premier maillon de la chaîne 84
qui est articulé sur un arbre ou pion 821 du chariot 82 et
qui constitue l’extrémité 84A. On note 842 un deuxième
maillon de la chaîne 84 qui est articulé sur le maillon 841
autour d’un arbre 843.
[0012] L’actionneur 8 comprend également un moteur
électrique 86 qui est monté en porte-à-faux sur une âme
88 réalisée par découpage d’une plaque de tôle et dans
laquelle sont définis deux logements L1 et L2 de coulis-
sement de la chaîne 84 respectivement selon deux di-
rections D1 et D2 qui, dans l’exemple représenté, sont
parallèles à un axe longitudinal A88 de l’âme 88. En va-
riante, l’âme 88 peut être formée par l’empilement de
plusieurs tôles, par exemple trois.
[0013] Le moteur 86 est représenté en traits mixtes à
la figure 2 car il est derrière l’âme 88 par rapport au plan
de coupe. Il intègre un réducteur qui forme un renvoi
d’angle.
[0014] L’arbre de sortie 861 du moteur 86 entraîne un

pignon 862 qui est en prise avec la chaîne 84 conformée
en virage à 180° autour de l’axe central Y86 de l’arbre
861, l’axe X86 étant perpendiculaire à l’axe A88 et aux
surfaces latérales de l’âme 88, dont celle qui est visible
à la figure 2.
[0015] En fonction de la rotation du pignon 862 autour
de l’axe Y86 représentée par les flèches R1 et R2 à la
figure 2, le chariot 82 peut être amené dans différentes
positions dans le logement L1. Dans une première posi-
tion représentée en trait plein à la figure 2 et qui est ob-
tenue par une rotation du pignon 862 dans le sens de la
flèche R1, le chariot 82 est disposé dans une zone d’ex-
trémité Z1 du logement L1 qui correspond à une confi-
guration de fin de course pour la patte 10 par rapport à
l’âme 88. Lorsque le pignon 862 tourne dans le sens de
la flèche R2, le chariot 82 et la patte 10 peuvent être
amenés dans la position représentée en traits mixtes
pour la patte 10, cette position correspondant à une
deuxième configuration de fin de course où la chaîne 84
s’étend, pour l’essentiel, dans le logement L2. En parti-
culier, son extrémité 84B opposée à l’extrémité 84A est
alors proche du fond du logement L2 opposé au pignon
862. Les deux positions de la patte 10 représentées à la
figure 2 correspondent donc à des positions de fin de
course pour le chariot 82.
[0016] Ainsi, le chariot 82 est mobile, selon une trajec-
toire définie par le logement L1 entre la configuration
représentée en traits pleins aux figures 2 et 3 et celle
correspondant à la position représentée en traits mixtes
de la patte 10 sur la figure 2. Dans l’exemple des figures,
le déplacement entre ces première et deuxième positions
est rectiligne, le long de la direction D1. En variante, il
pourrait être courbe.
[0017] Sur les figures, les directions D1 et D2 sont con-
fondues avec les axes longitudinaux respectifs des lo-
gements L1 et L2.
[0018] Les logements L1 et L2 traversent l’âme 88 de
part en part. On note respectivement 101 et 102 les deux
bords longitudinaux du logement L1 qui s’étendent dans
l’épaisseur de l’âme 88. Le bord 102 est plus près d’un
bord longitudinal 881 de l’âme 88 que le bord 101. Cha-
cun des bords 101 et 102 est conformé sous la forme
d’un rail destiné à être engagé entre les plaquettes des
maillons de la chaîne 84, ce qui permet de guider la chaî-
ne 84 dans le logement 81, sans que cette chaîne ne
risque de glisser hors du logement L1, selon une direction
perpendiculaire à celle du plan des figures 2 à 5.
[0019] De la même façon, les deux bords longitudinaux
103 et 104 du logement L2 qui sont définis dans l’épais-
seur de l’âme 88 sont également configurés chacun sous
la forme d’un rail destiné à être engagé entre les plaquet-
tes des maillons de la chaîne 84, afin de guider cette
chaîne dans le logement L2.
[0020] Le chariot 82 a, en section perpendiculaire à sa
direction de coulissement dans le logement L1, une for-
me complémentaire des bords 101 et 102, ce qui lui per-
met d’être également guidé par ces bords.
[0021] Les bords 101 à 104 sont formés par des parties
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de l’âme 88 d’épaisseur réduite par rapport à l’épaisseur
nominale de cette âme, mesurée à distance des loge-
ments L1 et L2.
[0022] A proximité de la zone Z1, le bord 101 est in-
terrompu et le logement L1 débouche dans une cavité
C1 qui jouxte le logement L1 et qui est bordé par une
partie 887 de l’âme 88 qui a une épaisseur, mesurée
perpendiculairement au plan des figures 2 à 5, inférieure
à celle du reste de l’âme 88. En pratique, l’épaisseur de
la partie 882 est identique à celle du bord 101.
[0023] Une cale 89 est prévue dans le bord 102, en
regard de la cavité C1. Cette cale dépasse du bord 102
en direction de la cavité C1.
[0024] Lorsque le pignon 862 tourne dans le sens de
la flèche R1, le chariot 82 se déplace dans le sens de la
flèche F1 à la figure 4, en direction de la zone Z1, sous
l’effet d’un effort de poussée E1 exercé par la chaîne 84.
Comme représenté à la figure 5, lorsque le chariot 82
parvient en butée contre une surface d’extrémité 105 du
logement L1, le maintien de l’effort de poussée E1 a pour
effet d’exercer sur la chaine 84 un effort de compression
entre l’arbre 821 et les maillons de la chaîne 84 en prise
avec le pignon 862. Cet effort a tendance à « plier » la
chaîne 84, c’est-à-dire à désaligner les axes longitudi-
naux respectifs de ces maillons. Cette tendance au dé-
salignement est contrée par les bords 101 et 102, sauf
au niveau de la cavité C1 en regard de laquelle se trouve
l’arbre 843 d’articulation entre les maillons 841 et 842.
On est alors dans la configuration de la figure 5 où l’effort
de compression E1 exercé sur la chaîne 84 entre le pi-
gnon 862 et la surface 105 tend à faire basculer le maillon
841 dans le sens de la flèche F2, autour de l’arbre 821.
[0025] Au terme de ce basculement, les maillons 841
et 842 parviennent dans la configuration des figures 2 et
3 où l’axe longitudinal A841 du maillon 841, qui relie les
arbres 821 et 843, forme un angle α1 non nul avec la
direction D1.
[0026] On note 844 le troisième maillon de la chaîne
84 en partant du chariot 82 et 845 l’arbre d’articulation
entre les deuxième et troisième maillons 842 et 844. On
note A842 l’axe longitudinal du deuxième maillon, qui
relie les arbres 843 et 845. Dans la configuration des
figures 2 et 3, l’axe A842 forme avec la direction D1 un
deuxième angle α2 qui est non nul.
[0027] En pratique, chacun des angles α1 et α2 peut
être de l’ordre de 30°.
[0028] En d’autres termes, à cause de l’effort de com-
pression E1 et dans la première configuration du chariot
82 et de la patte 10, les premier et deuxième maillons
841 et 842 sont en partie chassés vers la cavité C1 dans
laquelle sont reçus partiellement, au niveau de leurs zo-
nes d’articulation autour de l’arbre 843. Dans cette con-
figuration, les axes A841 et A842 forment entre eux un
angle β qui est non nul et, dans l’exemple des figures,
égal à la somme des angles α1 et α2, soit 60°. En pra-
tique, les dimensions de la cavté C1 sont sélectionnées
en fonction des dimensions des maillons de la chaîne 84
pour que l’angle β soit supérieur ou égal à 45°, de pré-

férence supérieur ou égal à 60°, de manière à assurer
le désalignement des maillons dans la cavité C1.
[0029] Cette position des maillons 841 et 842 dans la
configuration des figures 2 et 3 résulte de la géométrie
de la cavité C1 qui est de forme globalement triangulaire
avec un premier côté ouvert définissant la zone de jonc-
tion entre la cavité C1 et le logement L1. Ce côté imagi-
naire est repéré par la ligne en traits mixtes 882 à la figure
4. La cavité C1 est délimitée, au voisinage de la partie
887, par un premier bord 883 et par un deuxième bord
884, ces deux bords étant fermés, en ce sens qu’ils sont
constitués de matière, à la différence du bord purement
géométrique 882 de la cavité C1 qui relie cette cavité
avec le logement L1. Des congés de raccordement re-
lient les bords 883 et 884 entre eux ainsi qu’au bord 101.
Ainsi, la cavité C1 est de forme triangulaire avec des
bords arrondis. Le bord 882 est parallèle à la direction
D1. On note γ1 l’angle formé par le bord 883 et la direction
D1 et γ2 l’angle formé par le bord 884 et cette même
direction D1. L’angle γ1 a une valeur inférieure à celle
de l’angle γ2. En pratique, l’angle γ1 peut être de l’ordre
de 30°, alors que l’angle γ2 est de l’ordre de 60°. Il est
en effet avantageux de prévoir une géométrie dissymé-
trique de la cavité, pour permettre le réalignement des
maillons lorsque la chaîne est tirée par l’action du moteur
et un pliage des maillons lorsque la chaîne est poussée
dans un mouvement inverse.
[0030] Dans la configuration des figures 2 et 3, le pre-
mier maillon 841 s’étend le long du bord 883 sensible-
ment rectiligne, de sorte que les angles α1 et γ1 ont des
valeurs identiques ou sensiblement identiques. En re-
vanche, la géométrie de la cavité C1 peut être prévue
pour qu’un coin 885 saillant entre les bords 101 et 884
s’engage entre les arbres 843 et 845 dans la configura-
tion des figures 2 et 3, comme représenté en pointillé à
la figure 3. Ce coin 885 saillant permet un blocage du
maillon le long du bord 883 et ainsi une meilleure irré-
versibilité du dispositif.
[0031] Dans la configuration des figures 2 et 3, l’arbre
843 est situé au voisinage du sommet de la cavité C1
qui relie les bords 883 et 884.
[0032] A partir de la configuration des figures 2 et 3, si
un effort de poussée est exercé sur la patte 10 dans le
sens de la flèche F3 à la figure 2, cet effort est transmis
par le chariot 82 à la chaîne 84, au niveau de ses maillons
841 et 842. Cet effort a pour effet de plaquer fermement
le maillon 842 contre le bord 884 et le coin 885, ce qui
immobilise alors la patte 10 et le chariot 82 qui auraient
tendance à se déplacer parallèlement à la direction D1
et vers la deuxième position mentionnée ci-dessus. En
d’autres termes, les maillons 841 et 842 engagés dans
la cavité C1 bloquent un déplacement de la patte 10 et
du chariot 82 en direction du pignon 862, sous l’effet d’un
effort exercé sur la patte 10 et dirigé vers l’axe Y86.
[0033] Ce blocage résulte du fait que la chaîne est
« brisée » au niveau des premier et deuxième maillons,
c’est-à-dire que les axes longitudinaux respectifs A841
et A842 de ces maillons ne sont pas alignés entre eux,
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ni avec la direction D1.
[0034] Au contraire, si le pignon 862 est mis en rotation
dans la sens de la flèche R2, alors un effort de traction
T4 est exercé sur la chaîne 84, ce qui a pour effet de
ramener les maillons 841 et 842 uniquement dans le lo-
gement L1 en alignant leurs axes longitudinaux respec-
tifs A841 et A842 sur la direction D1. Dans ce cas, après
avoir repris leur place dans le logement L1, les pignons
841 et 842 ne s’opposent pas à un déplacement du cha-
riot 82 et de la patte 10 dans le logement L1, en direction
de l’axe Y86, c’est-à-dire selon l’effort T4.
[0035] Ainsi, la cavité C1 permet de recevoir les pre-
mier et deuxième maillons 841 et 842 dans une configu-
ration où ils bloquent une translation du chariot 82 et de
la patte 10 sous l’effet d’un effort exercé F3 sur cette
patte. Ces éléments constituent donc des moyens d’ir-
réversibilité de l’actionneur 8 dans la première position
du chariot 82. Ces moyens ne s’opposent pas à un dé-
placement du chariot 82 et de la patte 10 sous l’action
du moteur électrique 86, puisque la rotation du pignon
dans le sens de la flèche R2 permet, grâce à l’effort T4,
de réaligner les maillons 841 et 842 avec les autres
maillons de la chaîne 84.
[0036] La cale 89 permet de décaler légèrement l’arbre
843 en direction de la cavité C1 lorsque cet arbre passe
au dessus de la cale qui est en saillie par rapport au bord
102. Ceci permet d’amorcer le mouvement de « pliage »
de la chaîne entre les maillons 841 et 842, dans un sens
où l’arbre 843 est engagé dans la cavité C1.
[0037] En variante, la cale 89 peut être remplacée par
un autre système qui repousse l’arbre 83 en direction de
la cavité C1, par exemple un système comprenant un
ressort et une bille.
[0038] Selon une variante non représentée de l’inven-
tion, un dispositif mécanique peut être prévu pour exercer
sur les maillons 841 et 842 dans la configuration des
figures 2 et 3 un effort E5 perpendiculaire aux axes X86
et A88, afin de repousser vers le logement L1 les parties
des maillons 841 et 842 engagées dans la cavité C1. Un
tel effort peut être exercé au moyen d’un pion intégré
dans l’âme 88 et dépassant de son bord 886 opposé au
bord 881. L’application de l’effort E5 permet de supprimer
l’irréversibilité obtenue au niveau de la cavité C1, en vue
d’un déverrouillage mécanique de l’actionneur, par
exemple en cas de coupure de courant.
[0039] Dans la configuration de la figure 3, les moyens
d’irréversibilité constitués de la cavité C1 et des maillons
841 et 842 permettent de protéger le moteur 86 en cas
d’effort important exercé sur la patte 10 dans le sens de
la flèche F3, par exemple en cas de grand vent ou de
choc.
[0040] Dans le cas d’un effort exercé sur la patte 10
dans le sens opposé à la flèche F3, l’appui ferme du
chariot 82 contre la surface 105 assure également l’im-
mobilisation du chariot.
[0041] Comme cela ressort plus particulièrement des
figures 3 à 5, le cavité C1 borde le logement L1, en étant
adjacente à la zone Z1, et débouche dans ce logement

à travers la partie interrompue du bord 101 dont la trace
définit une limite immatérielle entre les volumes L1 et C1,
à savoir le bord 882
[0042] En variante, la cavité C1 peut être prévue pour
recevoir plus de deux maillons de la chaîne 84.

Revendications

1. Actionneur électrique (8) à chaîne (84) pour ouvrant,
cet actionneur étant destiné à être supporté par une
platine fixe (6) et comprenant :

- un moteur électrique (86) entraînant un pignon
(862),
- un chariot (82) mobile selon une trajectoire pré-
déterminée (D1), entre une première position et
une deuxième position, ce chariot étant cinéma-
tiquement lié à l’ouvrant (2)
- une chaîne ouverte (84) en prise avec le pignon
et articulée sur le chariot,
- une âme (88) sur laquelle est monté le moteur
(86) et qui définit un logement allongé (L1) de
guidage de la chaîne et du chariot, ce logement
comprenant, à une extrémité, une zone (Z1) de
réception du chariot dans sa première position

caractérisé en ce que le logement (L1) est bordé
par, et débouche dans, une cavité (C1) de réception
partielle d’au moins deux maillons (841, 842) de la
chaîne dans une configuration de blocage où des
axes longitudinaux respectifs (A841, A842) de ces
maillons forment entre eux un angle (β) supérieur à
45°, alors que le chariot (82) est en place dans la
zone de réception (Z1).

2. Actionneur selon la revendication 1, caractérisé en
ce que la cavité (C1) est adjacente à la zone de
réception (Z1) du chariot (82) dans sa première po-
sition.

3. Actionneur selon la revendication 2, caractérisé en
ce que la cavité (C1) reçoit partiellement au moins
un premier maillon (841) de la chaîne articulée sur
le chariot (82) et au moins un deuxième maillon (842)
de la chaîne articulé sur le premier maillon lorsque
le chariot est dans sa première position.

4. Actionneur selon l’une des revendications précéden-
tes, caractérisé en ce qu’il comprend des moyens
(89) de renvoi (F2) des au moins deux maillons (841,
842) vers la cavité (C1) lorsque le chariot (82) par-
vient dans sa première position.

5. Actionneur selon la revendication 4, caractérisé en
ce que les moyens de renvoi comprennent un orga-
ne (89) saillant par rapport à un bord longitudinal
(102) du logement (L1) qui sert de guidage au chariot
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(82), entre ses première et deuxième positions, cet
organe saillant étant disposé en regard de la cavité
(C1) et ce bord longitudinal (102) étant opposé à un
bord longitudinal (101) dans le prolongement duquel
la cavité (C1) débouche dans le logement.

6. Actionneur selon l’une des revendications précéden-
tes, caractérisé en ce que la cavité (C1) est globa-
lement en forme de triangle à bords arrondis avec
un côté ouvert (882), dans le prolongement d’un bord
longitudinal (101) du logement, un premier côté fer-
mé (883), incliné d’un premier angle (γ1) par rapport
à un axe longitudinal (D1) du logement et qui est
adjacent à la zone de réception (Z1), et un deuxième
côté fermé (884), incliné d’un deuxième angle (γ2)
par rapport à l’axe longitudinal du logement et qui
relie le premier côté fermé au bord longitudinal (101)
et en ce que le deuxième angle (γ2) à une valeur
supérieure à celle du premier angle (γ1).

7. Actionneur selon la revendication 6, caractérisé en
ce que, lorsque deux maillons (841, 842) articulés
entre eux sont reçus partiellement dans la cavité
(C1), le maillon (841) le plus proche du chariot
s’étend le long du premier côté fermé (883), alors
que le maillon (842) le plus éloigné du chariot s’étend
au voisinage du deuxième côté fermé (884).

8. Actionneur selon l’une des revendications 6 ou 7,
caractérisé en ce que, lorsque deux maillons arti-
culés entre eux sont reçus partiellement dans la ca-
vité (C1), un coin saillant (885) reliant le deuxième
côté fermé (884) de la cavité au bord longitudinal
(101) du logement est engagé entre deux arbres
(843, 845) d’articulation de celui (842) des deux
maillons qui est le plus éloigné du chariot (82) sur
deux maillons adjacents (841, 844).

9. Actionneur selon l’une des revendications précéden-
tes, caractérisé en ce qu’il comprend des moyens
d’éjection (E5) des maillons (841, 842) hors de la
cavité (C1).

10. Actionneur selon l’une des revendications précéden-
tes, caractérisé en ce que l’âme de l’actionneur est
formée par une plaque métallique (88) ou un empi-
lement de plaques métalliques et en ce que le loge-
ment (L1) de guidage de la chaîne traverse cette
âme de part en part.
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